








2 - Mise en place d’un pôle « arts en scène »

Les objectifs  : dans le cadre d’une démarche d’enseignement global, l’activité de diffusion/création du 
Conservatoire est renforcée par la mise en place, à compter du 1er janvier 2024, d’un pôle « arts en scène ».
Celui-ci réunit les responsables des ensembles et orchestres afin de réfléchir collectivement aux productions 
publiques. Le pôle « arts en scène » veille à la cohérence et la pertinence artistique, des projets afin qu’ils 
soient complémentaires aux enseignements dispensés par le CRC et en osmose avec le projet culturel 
territorial. Le pôle « arts en scène » peut proposer des formations sur des thématiques précises, tant pour les 
enseignants que les étudiants (cf chapitre C2 b).

Les participants : placé sous la responsabilité de la direction, un référent « arts en scène » anime le pôle 
constitué des directeurs et adjoints des orchestres, d’un représentant de l’Union Musicale et des responsables 
d’ensembles de classes. Tous les professeurs peuvent être, ponctuellement, associés au travaux du pôle.

Les missions du référent « arts en scène » :
• �accompagner et conseiller la direction sur une coordination sereine et exigeante de toutes les pratiques 

collectives ;
• �assurer la cohérence entre les pratiques et les enseignements, classe de direction, écriture, modules « 

projets personnels » ;
• �favoriser l’implication des élèves dans l’encadrement des pupitres, ensembles et orchestres ;
• �valoriser artistiquement les représentations publiques ;
• �veiller à l’équilibre des effectifs dans les orchestres ;
• �coordonner les plannings ;
• �suggérer des formations complémentaires utiles, sonorisation, mise en scène, présentation, communication, 

conduite de projet, etc. ;
• �organiser des temps d’échanges et de propositions avec divers publics et partenaires.
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CONSOLIDATION DES ENSEIGNEMENTS « PREMIERS » - CUIVRES À SONS NATURELS, COR DES ALPES ET TAMBOUR
Le Conservatoire de Cournon-d’Auvergne a la spécificité d’enseigner les instruments composants un 
orchestre de batterie-fanfare. 
https://www.batterie-fanfare.fr/histoire/histoire-bf/

Par instruments « premiers » il faut comprendre que leur pratique contient tous les principes fondamentaux 
des fonctionnements des divers instruments à systèmes qui leurs ont succédé.
https://www.batterie-fanfare.fr/cfbf/decouverte/

Toujours présents et pratiqués pour leurs spécificités, les cuivres à « sons naturels », le cor des Alpes et le 
tambour dit « d’ordonnance » sont l’objet d’enseignements, de pratiques et de médiations qui doivent être 
perpétuellement consolidés.

Le tambour a, depuis 40 ans, trouvé sa juste place dans l’enseignement global des percussions. De nombreux 
anciens élèves sont devenus des « transmetteurs » reconnus sachant allier tradition et modernité.

Ces instruments «  premiers  », peu ou pas pratiqués dans la plupart des établissements d’enseignements 
artistiques, sont étudiés à Cournon-d’Auvergne dans le cadre non exclusif de parcours mixtes : instrument à 
systèmes et instrument à sons naturels, tambour et percussions.

Ce cursus pédagogique mixte s’appuie sur celui mis en place par la CFBF (Confédération Française des 
Batteries et Fanfares).
https://batterie-fanfare.fr/wp-content/uploads/2021/02/Reglement-des-Evaluations-individuelles-2021.pdf

Au titre de ces pratiques « spécifiques » le CRC de Cournon-d’Auvergne accueille des élèves de territoires 
dépourvus de ces enseignements . Au fil des années et de la motivation des enseignants spécialisés 
cournonnais, le CRC est devenu un centre de ressources batterie-fanfare rayonnant bien au-delà de ses 
frontières administratives.
Une convention de partenariat culturel et éducatif est à l’étude avec la CFBF ARA.

Il suffit de ne plus enseigner des instruments pour qu’ils disparaissent !
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ORIENTATION VERS DES MÉTHODES D’ENSEIGNEMENT PAR LE MOUVEMENT ET LE CHANT.

Le mouvement : l’idée d’une « méthode » partagée par tous les enseignants du CRC de Cournon-d’Auvergne 
fait son chemin.
Une présentation de la méthode O’Passo est programmée en mai 2024.
Créée par le musicien et éducateur Brésilien Lucas Ciavatta en 1996, la méthode d’éducation musicale O Passo 
a comme principes l’inclusion et l’autonomie.
O Passo comprend la pratique musicale comme un phénomène indissociable du corps, de l’imagination, du 
groupe et de la culture.

Le chant, la voix :
 « La parole primitive fut un chant » - J.J. Rousseau

La voix, souffle de l’émotion Claudia Schweitzer «  L’ancien grec notamment est considéré comme un bon exemple 
pour la musicalité d’une langue. Plusieurs auteurs comme Condillac, Charles de Brosses ou Du Bos mentionnent 
l’idée que cette langue pouvait presque être notée en écriture musicale, grâce à sa sensibilité et à sa musicalité 
naturelle. En fin de compte, « dans une langue qui seroit toute harmonieuse, comme étoit au commencement la 
langue grecque, la différence de la Voix de parole à la Voix de chant seroit nulle ; on n’auroit que la même Voix pour 
parler et pour chanter ».
(Rousseau 1768)

Avec ce parallèle direct entre chant et parole, Rousseau prend peut-être la position la plus extrême parmi ses 
contemporains. Il déplore fortement la perte de cette expressivité extraordinaire dans les langues modernes : 
« Les Grecs pouvoient chanter en parlant ; mais chez nous il faut parler ou chanter ; on ne sauroit faire à la 
fois l’un et l’autre ».

Objectifs : renforce et coordonner la pratique vocale au centre des divers dispositifs pédagogiques avec des 
supports artistiques adaptés et communs pour :

• �les séances d’interventions en milieu scolaire ;
• �les classes d’éveil et découvertes ;
• �les cours d’instruments et cours de solfège-culture musicale.

Moyens : donner à toute l’équipe pédagogique des outils faciles à utiliser :
• des exercices ludiques et courts d’échauffements vocaux ;
• �des comptines et chants communs par âges/niveaux, écoles et CRC.

C2 - Orientations
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ORIENTATION PROGRESSIVE ET STRUCTURÉE DES ÉLÈVES VERS LES MÉTIERS « MUSIQUES »
Ce chapitre veut, dans une première partie, montrer les difficultés de recrutement et de renouvellement des 
enseignants ATEA, PEA et DUMI dans de très nombreuses structures.
Si de nombreux facteurs sont mis en avant (salaires, carrières, concours, fragmentation des postes…) le 
manque de « préparation » au(x) métier(s) est bien le nœud du problème. 
Les étudiants des pôles supérieurs ont des profils de départ « avantageux  »  : doués, motivés, travailleurs, 
évoluant dans des univers artistiques de hauts niveaux. Peu d’entre eux envisagent l’enseignement comme 
une activité enrichissante.
Leur déception est encore plus marquée en comparant leur cas personnel et les groupes d’élèves hétéroclites 
qui leur sont confiés.
La prise en compte, au sein des cursus, des enjeux liés aux notions de transmission, de sensibilisation, de 
conduite de projet est une piste pédagogique que le CRC de Cournon- d’Auvergne explore déjà. Ces actions 
régulières ou ponctuelles doivent se poursuivre autour des axes suivants :

• �accueil de stagiaires « observation » dans les situations et horaires réels d’exercices des diverses missions ;
• �mise en place du module « projet personnel » dès le milieu du second cycle ;
• �rencontres préparées avec orchestres, musiciens, facteurs d’instruments, métiers du spectacle vivant ;
• �rencontres organisées avec ex-élèves devenus professionnels.

La TRANSMISSION des savoirs est un enjeu capital dont toutes les parties prenantes doivent s’emparer.  
Le CRC de Cournon-d’Auvergne a son rôle à tenir.
Le partenariat effectif avec la Confédération Française des Batteries et Fanfares Auvergne-Rhône-Alpes a été 
dès 1990 un levier pertinent et efficace pour immerger des élèves cuivres et percussions dans des formations 
à l’encadrement. De nombreux ex-stagiaires occupent statutairement des postes d’enseignants et d’autres 
assument régulièrement des responsabilités pédagogiques auprès d’amateurs.
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DIVERSIFICATION DE L’OFFRE ARTISTIQUE, CONFÉRENCES, EXPOSITIONS
Ce chapitre concrétise les rencontres avec artistes ou œuvres.

Conférences : elles peuvent être de formes et contenus divers. Le format le plus fréquent consiste à des 
échanges organisés avec un artiste invité qui évoque son œuvre et son parcours. Une autre forme est 
réellement sur une thématique précise et annoncée. L’échange avec le public est toujours privilégié.

Expositions : elles permettent de faire un arrêt sur image autour d’un sujet précis ou, au contraire, exposer 
des artistes dans des domaines divers, arts plastiques, photos, images animées.
L’idée générale des expositions proposées par le Conservatoire est de profiter des flux de publics lors des 
concerts pour offrir d’autres esthétiques artistiques.

ENGAGEMENT RÉGULIER DANS UNE DÉMARCHE DE CRÉATIONS CONTEMPORAINES
Une démarche revendiquée d’enseignement global doit passer par les langages musicaux d’aujourd’hui le 
plus tôt possible dans les études.
Le répertoire contemporain est riche d’œuvres éditées, mais peu accessibles à des élèves. 
Le CRC de Cournon-d’Auvergne s’oriente vers des commandes collectives à caractère pédagogique. Les 
expériences artistiques récentes témoignent de l’impact positif sur les musiciens, les familles, le public et les 
enseignants du Conservatoire. 

ENGAGEMENT PERMANENT DANS UNE DÉMARCHE ÉCORESPONSABLE
Le ministère de la Culture a publié le 7 décembre 2023 ses orientations en matière de transition écologique 
sous forme d’un guide de 64 pages. Un document qui se veut source « d’inspiration» pour l’ensemble des 
acteurs culturels et des collectivités.
https://www.culture.gouv.fr/fr/Thematiques/Transition-ecologique/Sobriete-energetique-conseils-et-bonnes-pratiques-
pour-les-etablissement-culturels 

À la fois feuille de route ministérielle et mode d’emploi de la transition écologique dans les secteurs artistique 
et culturel, le document intitulé « Transition écologique de la culture : guide d’orientation et d’inspiration », 
mis en ligne le 7 décembre, a mobilisé les équipes de tous les champs d’intervention de la rue de Valois 
(patrimoines, architecture, création artistique, industries culturelle…).
Transition écologique culturelle, tous impliqués !

Concrètement le CRC de Cournon-d’Auvergne poursuit l’action municipale « sobriété énergétique » engagée 
en 2019 :

• rationalisation et partage des espaces pédagogiques ;
• gestion optimisée du chauffage et des éclairages ;
• utilisations vertueuses des amplifications et autres éclairages.de scène.

C2 - Perspectives vers un enseignement global
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FICHE DE POSTE ENSEIGNANT 

NAISSANCE D’UN ENSEIGNEMENT MUSICAL RÉPUBLICAIN
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TEXTES DE RÉFÉRENCEANNEXE 1

Depuis 1984,  
le Ministère de la Culture diffuse à l’intention de l’ensemble des établissements publics 

d’enseignement artistique spécialisé des textes permettant la mise en place  
de repères pédagogiques communs. Ils tracent le cadre pédagogique général  

d’un enseignement organisé dont ils garantissent la qualité.

Le nouveau SNOP - Schéma National d’Orientation Pédagogique  
de l’enseignement public spécialisé de la danse, de la musique et du théâtre  

est paru à l’automne 2023. 

Il prend en compte les évolutions des conservatoires tout comme celles  
issues de la loi du 13 août 2004 relative aux libertés  

et aux responsabilités locales et celle du 7 juillet 2016 relative à la liberté de la création,  
à l’architecture et au patrimoine.                

Schéma National d’Orientation Pédagogique 2023 
https://www.culture.gouv.fr/Espace-documentation/Bulletin-officiel/Bulletin-officiel-Hors-serie-n-5-septembre-2023

Charte de l’enseignement artistique 2001                                                                   
Schéma d’orientation pédagogique des écoles de musique et de danse 1996 

Schéma directeur de l’organisation pédagogique des écoles de musique et de danse 1992
Classement de l’École Municipale en École Municipale de Musique Agréée 1986
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FICHE DE POSTE ENSEIGNANTANNEXE 2

1 • IDENTITÉ DE L’OCCUPANT DU POSTE 
Nom : 
Prénom : 
Statut :  
Filière : culturelle     
Cadre d’emploi :  
Horaires de travail : cycle hebdomadaire spécifique calé sur l’année scolaire prenant en compte l’exercice 
d’une activité musicale et la nécessité corrélative d’un travail personnel de veille artistique, de recherche et 
de maintient à niveau.
Intitulé du poste : Assistant Territorial d’Enseignement Artistique ou Professeur d’Enseignement Artistique
Services : Conservatoire Municipal de Musique de Cournon-d’Auvergne (CRC)

2 - FINALITÉ DU POSTE
À partir d’une expertise artistique et pédagogique, enseignement des pratiques artistiques spécialisées. 
Développement de la curiosité, de l’engagement artistique, transmission des savoirs, des savoir-faire et 
répertoires les plus larges possibles en inscrivant l’activité dans un projet d’établissement.

3 - COMPÉTENCES NÉCESSAIRES
• Sens artistique et des responsabilités   
• Goût pour l’enseignement 
• Patience et organisation              
• Maîtrise du domaine 
• Rigueur, autonomie

4 - DISCIPLINE(S)
Instrument (s) : 
Solfège : 
Encadrement de pratique collectives : 
Direction d’ensemble : 
Atelier(s) spécialisé(s) : 
Interventions en milieu scolaire : 

5 - MISSIONS DU POSTE ET ACTIVITÉS PRINCIPALES
• Enseignement de la musique
• Organisation et suivi des études des élèves
• Évaluation des élèves
• Encadrement des pratiques musicales collectives
• Conduite et accompagnement de projets artistiques et culturels
• Veille artistique et mise à niveau de sa pratique
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6 - DÉTAILS DES MISSIONS

A - Enseignement de la musique
• �Communication technique des gestes artistiques dans le cadre d’une pédagogie individuelle ou de groupe 
• �Perfectionnement et évolution des qualités techniques d’exécution, d’interprétation, et de développement 

de la créativité
• �Détermination du champ des compétences à acquérir en lien avec le projet d’établissement
• �Dynamiser le processus d’autonomisation chez tous les élèves
• �Application d’une progression et des enseignements conformes aux programmes pédagogiques
• �Information sur les recherches en matière de formation et d’organisation des études

B - Organisation et suivi des études des élèves
• �Repérage des évolutions des pratiques et des attentes en matière artistique et culturelle
• �Identification des différentes catégories de publics
• �Ajustement des méthodes et modalités pédagogiques en fonction des élèves
• �Accompagnement de l’élève dans la découverte et l’appropriation des moyens propres au développement 

de sa pratique
• �Repérage et valorisation de l’expression, la personnalité et la sensibilité des élèves
• �Conseil auprès des élèves et parents pour accompagner leur orientation
• �Accompagnement éducatif structuré des élèves et musiciens amateurs dans le cadre des pratiques 

collectives encadrées

C - Évaluation des élèves
• �Conception, application et évaluation de dispositifs pédagogiques individuels et/ou collectifs
• �Exploitation des résultats de l’évaluation dans l’ajustement des enseignements
• �Organisation des modalités de contrôle des connaissances et des pratiques artistiques
• �Participation à l’organisation et à la conduite de jury
• �Valorisation des résultats des élèves dans la cité et au-delà

D - Encadrement des pratiques collectives / accompagnement de projets artistiques et culturels
• �Conduire un travail de pratique artistique collective
• �Maintenir la motivation du groupe et de chaque élève
• �Situer l’élève au sein d’un groupe
• �Développer, chez les élèves, la faculté d’écoute (écoute de soi, du groupe, écoute de soi dans un groupe)
• �Rechercher un répertoire adapté au groupe
• �Tenir compte du contexte social et culturel de la structure
• �Mettre en œuvre ses connaissances dans une dynamique de groupe
• �Faire preuve d’initiative, de créativité et d’autonomie
• �Informer les élèves et les parents d’élèves des contraintes, engagements et implications nécessaires
• �Intégrer son expérience dans le fonctionnement de la structure
• �Travailler en équipe
• �S’informer de l’évolution des pratiques et des répertoires pédagogique
• �Conduire une réflexion « projective » 
• �Valoriser ses compétences artistiques qui peuvent être utilisées par l’établissement dans le cadre de ses 

projets spécifiques

E - Relations fonctionnelles
Sous l’autorité du directeur du conservatoire de musique

  • Échanges et concertation permanente avec l’équipe pédagogique du conservatoire 
  • Contacts directs avec les élèves et les parents d’élèves
  • Relation privilégiée avec les services, associations et autres partenaires

Conservatoire Municipal de Musique
17 place de la Mairie - 63800 Cournon-d’Auvergne

04 73 69 90 13 - musique@cournon-auvergne.fr

FAIRE DE LA MUSIQUE ENSEMBLE - S’INSTRUIRE POUR (SE) DIVERTIR
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F - Conditions d’activité
Moyens matériels fournis par l’employeur

• �Parc instrumental
• �Matériels et équipements adaptés
• �Partitions et documentation relative à la pédagogie et la discipline
• �Logiciels spécialisés

Moyens matériels fournis par l’agent
• �Instrument(s) : 
• �Matériel audiovisuel et/ou numérique
• �Documentation, partothèque personnelle

Conditions d’exercice
• �Travail en salle de cours à l’intérieur de l’établissement ou dans les sites annexes identifiés
• �Rythme de travail avec des pics d’activité liés aux périodes de début et de fin d’année ou en lien avec 

un événement artistique
• �Horaires de travail organisés, principalement le soir, le mercredi et le samedi
• �Disponibilité à l’égard de l’équipe pédagogique, des parents et des élèves
• �Respect de la déontologie de l’enseignement et sens du service public
• �Très grande autonomie dans la conduite des activités d’enseignement
• �Activité cadrée par le projet d’établissement, par le schéma national d’orientation pédagogique de 

l’enseignement spécialisé
• �Formation continue et information permanente par l’inscription et la participation aux stages et 

séances proposées par le Conservatoire ou les instances spécialisées

Signature de l’agent	 Signature du directeur CRC
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CRC DE COURNON-D’AUVERGNE - RÉSUMÉ FICHE DE POSTE 

Missions du poste et activités principales

• �Enseignement de la musique - formation musicale en cours collectifs cycles 1 et 2

• �Organisation et suivi des études des élèves

• �Évaluation des élèves

• �Encadrement des pratiques musicales collectives - chorale d’enfants de 6 à 8 ans

• �Conduite et accompagnement de projets artistiques et culturels

• �Veille artistique et mise à niveau de sa pratique

• �Conception, application et évaluation de dispositifs pédagogiques individuels et/ou collectifs

• �Exploitation des résultats de l’évaluation dans l’ajustement des enseignements

• �Détermination du champ des compétences à acquérir en lien avec le projet d’établissement

• �Dynamiser le processus d’autonomisation chez tous les élèves

• �Application d’une progression et des enseignements conformes aux programmes pédagogiques

• �Information sur les recherches en matière de formation et d’organisation des études

• �Activité cadrée par le projet d’établissement et le schéma national d’orientation pédagogique de 
l’enseignement spécialisé

• �Activité cadrée par le projet d’établissement adopté en 2016 - CRC classé en 2017

• �Échanges et concertation permanente avec l’équipe pédagogique du conservatoire 

• �Contacts directs avec les élèves et les parents d’élèves

• �Relation privilégiée avec les services, associations et autres partenaires

• �Disponibilité à l’égard de l’équipe pédagogique, des parents et des élèves

• �Conduire un travail de pratique artistique collective avec des restitutions publiques diverses 

• �Maintenir la motivation du groupe et de chaque élève

• �Situer l’élève au sein d’un groupe

• �Développer, chez les élèves, la faculté d’écoute (écoute de soi, du groupe, écoute de soi dans un groupe)

• �Rechercher un répertoire adapté au groupe

• �Faire preuve d’initiative, de créativité et d’autonomie

• �Mettre en œuvre ses connaissances dans une dynamique de groupe

• �Informer les élèves et les parents d’élèves des contraintes, engagements et implications nécessaires

• �Intégrer son expérience dans le fonctionnement de la structure

• �S’informer de l’évolution des pratiques et des répertoires pédagogiques

• �Valoriser ses compétences artistiques qui peuvent être utilisées par l’établissement dans le cadre de ses 
projets spécifiques, des diversités culturelles du territoire et des outils numériques

• �Disponibilité à l’égard de l’équipe pédagogique, des parents et des élèves

A N N E X E  2  -  F I C H E  D E  P O S T E  E N S E I G N A N T
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NAISSANCE D’UN ENSEIGNEMENT MUSICAL « RÉPUBLICAIN »ANNEXE 3

http://www.cefedem-aura.org/sites/default/files/recherche/memoire/Durandet.pdf

En 1792, on assiste à la fermeture de tous les établissements religieux  
(maîtrises, abbayes, collèges, oratoires...), avant la création du Conservatoire de Paris  

en 1795, institution nationale que les Républicains ont fondé en réunissant  
l’École Royale de Chant (1784), l’École Royale d’Art Dramatique (1786)  

et l’Institut National de Musique (1793).

L’ÉCOLE ROYALE DE CHANT
C’est l’arrêté royal du 3 janvier 1784 qui créa L’École Royale de Chant. 
Elle fut ouverte à Paris le 1er avril 1784, en l’Hôtel des Menus Plaisirs, rue Bergère. 

Devant les pitoyables résultats de L’École de Chant du Magasin, Papillon de La Ferté, Intendant des Menus 
Plaisirs, demanda et obtint du Baron de Breteuil (Ministre de la Maison du Roi) et de Charles Alexandre de 
Calonne (Contrôleur des Finances), la création d’une nouvelle école de chant. 
Le modèle retenu sera celui des conservatoires de Naples. Mais dès l’ouverture, par faute de moyens, le projet 
ne peut être complètement mené à terme.

Ainsi, seuls trente garçons et filles seront retenus. Pour être reçus, ils doivent passer une audition. Les cours 
sont journaliers (sauf les dimanches et jours chômés) et se déroulent de 8h à 13h, puis de 15h à 17h.
Son enseignement était essentiellement centré sur le chant, ce qui explique la pauvreté des autres disciplines 
instrumentales  : le clavecin, le violon, le violoncelle, la composition, le solfège (très inspiré des Italiens), le 
français, l’histoire, la déclamation, la danse et l’escrime.
Le directeur est F.J. Gossec et N. Piccinni en est le Premier Maître de Chant. Ils sont aidés par des professeurs. 
Tous les trois mois sont prévus des examens.
En 1790, Framery dénonça les failles du système : trop de professeurs et pas assez d’élèves, et surtout le déficit 
d’enseignement des vents (instruments essentiels pour l’exécution des fêtes - Myléne Pardoen - La musique 
française au XVIIIe siècle, DEA de musicologie, Lyon, 2002, p. 54 )

Des concerts étaient offerts au public.
Le premier d’une longue série fut exécuté le 5 avril 1786.

L’École Royale de Chant fut supprimée, devenue entre temps L’École Publique de chant par décret du 16 
Thermidor An III (3 août 1795). Tous les professeurs rattachés à cette école furent versés dans les effectifs du 
Conservatoire National de Musique, créé par le même décret.

INSTITUT NATIONAL DE MUSIQUE
L’Institut National de Musique est issu de l’École Gratuite de Musique de la Garde Nationale. Il est fondé par 
décret de la Convention du 18 Brumaire An II (8 novembre 1793).
Bernard Sarrette était épaulé, pour la défense de son dossier, par Marie-Joseph Chénier.
L’Institut devait former les artistes et musiciens destinés à assurer le service public de toutes les fêtes, qu’elles 
soient nationales ou décadaires.
Il offrait un enseignement gratuit à quelques quatre-vingts élèves. Il y avait cours tous les jours, sauf les 
cinquième et dixième de chaque décade.
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Les disciplines étaient nombreuses et l’on dénombrait pas moins de onze classes de clarinette, six de cor, 
cinq de basson, trois de violon, une de timbales, vingt-deux de solfège,etc..., les musiciens les plus célèbres 
de l’époque furent recrutés afin de dispenser le meilleur enseignement qui soit  : M. Grétry, N. Méhul, L. 
Cherubini, C.J. Le Sueur, F.J. Gossec, F. Devienne, etc. 
L’enseignement était particulièrement axé vers une formation militaire, ce qui est normal si l’on se replonge 
dans le contexte sociopolitique de cette période tourmentée.
Ce qui amena le Directoire à créer une nouvelle institution, dont l’enseignement couvrirait un éventail plus 
vaste de domaines musicaux  : le Conservatoire National de Musique. Il fut installé dans les bâtiments des 
Menus Plaisirs - rue Bergère.

Ces deux institutions sont les premiers signes d’une volonté de structurer et de formaliser l’enseignement 
des arts dramatiques et musicaux. Mais cela passe par une « centralisation répercutée à l’extrême puisque le 
Conservatoire national devient la seule école contrôlée par l’État pour assurer l’enseignement de la musique 
pour tout le territoire » comme le souligne Emmanuel Hondré.

C’est ainsi qu’est adopté le 3 août 1795 le décret organisant le Conservatoire National de Musique, 
qui a pour objectifs « d’une part de fournir des voix et des musiciens pour la scène de l’Opéra, et 
d’autre part d’alimenter les musiques de l’armée ».

Bernard Sarrette, l’un des principaux acteurs de cette réforme, justifie ainsi sa position par un constat de la 
situation avant la Révolution : « le chant, cette partie si essentielle de la musique a toujours été mal enseigné 
en France [...], les maîtrises dont le besoin principal était de remplir par des sons volumineux un immense 
vaisseau, faisaient aux maîtres qui les dirigeaient un devoir de ne montrer à chanter qu’en pleine voix »… 

Il fait allusion aux nombreuses maîtrises attachées aux cathédrales, collèges, dont on a relevé la fonctionnalité 
de l’enseignement qui est d’assurer la musique religieuse des célébrations, en s’appuyant sur l’étude du 
chant, du contrepoint et de l’orgue.

Mais, si l’on s’en réfère au décret cité ci-dessus, cette fonctionnalité va seulement être déplacée selon les 
vœux de l’État : « sous le rapport d’exécution le Conservatoire est employé à célébrer les fêtes nationales », 
on peut en déduire comme Noémie Duchemin que « la musique aura pour vocation d’exprimer la gloire de 
la nation ».
On touche un des axes essentiels de la problématique de ce mémoire  : le chant est-il assujetti à une  
fonction ?

Alors que, comme il a été évoqué précédemment, la musique baroque cherchait à imiter l’expression, « 
parlait le langage des passions », et que pour Jacques Lacombe « le musicien devrait s’employer à sans cesse 
étudier les inflexions de la voix », que peut-il en être pour une musique qui s’inscrit dans un Conservatoire 
désigné clairement comme le seul modèle d’enseignement ? 
« L’unité dans les principes d’enseignement dans l’école spéciale de musique était requise ». J.B. Leclerc, 1798.

Le règlement du Conservatoire de 1808, ne laisse pas le moindre doute  : « le mode d’enseignement est 
uniforme ». Une phrase de Jean-Yves Haymoz peut apporter quelques éléments de réponse sur l’effet attendu 
de ce projet  : « souvent c’est la musique-culture, la « grande musique » que l’on justifie socialement  : elle 
apporte la paix » Le chant est inhérent à la nature humaine, et revêt souvent une fonction sociale. Mais, faut-il 
pour autant limiter l’ouverture du répertoire ?
Notons également que c’est à cette époque que naissent les méthodes d’apprentissage (nos livres de 
formation musicale, ou les méthodes instrumentales actuelles), qui contribuent à la volonté d’unifier 
l’enseignement de la musique.

Comme le souligne Sébastien Chetail : « ces méthodes et autres recueils d’exercices, conçus selon un principe 
d’élémentarisation […] vont très rapidement être imposés par J.B. Leclerc comme méthodes officielles ». 
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